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*Lettre du Pré3îdent da la République Argê4ntine
4u Souverain. Pontife

Très Saint Pèrç,
Dësigné par le libre zutfrage de nies.Qnçitoyene;

pour exercer la prýésidence de la i.ttÉubl;que, j'ai l'honneiwr
d'anno4cer à Votre Sai4teté que le 12 couraut'ai pris posses-
%ion de mon poste.

Qu'il me soit permis. à cet%.e occasion, Très Saint Père, de-
manifester, au nom de la nation argeAtine et en mRôu -nom pro-

N4o 19, 31 d&enbre 1898.
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pre, les senitiments de p ofonde vénération que nous avons tou-
jours pour le Chef de l'Eglise.catholiqme.

' En même temps que je remplis un si haut devoir, il me se-
rait tout particulièrement agréable de pouvoir convaincre Votre
Sainteté que mon Gouvernement s'attachera constamment à
naintenix.et à:resser'rer toujours davantage les relations smica-

les exiètant entre la République Argentine et le Saint-Siège.
" Jules A. ROCA."

Le cardinal Satolli et les Américanistes

On se rappelle la lettre du cardinal Satolli à l'abbé Maignen.
Les Américanistes, en tout cas, ne l'ont pas oubliée. Nous n'en
doutions pas, de même que nous nous attendions à ce qui vient
d'arriver.

Ils viennent de partir en guerre contre le cardinal Satolli,
en suivant le sentier banal de tous ceux qui, sans raison ni
cause, veulent démolir un adversaire.

La lanterne des Américanistes montre d'abord le crdinal
comme un apôtre de leurs idées, presque un chef ; puis, de retour
à Romne. comblé d'honneurs. en possession d'un prestige sans
égal et sûr d'être le successeur de Léon XIII.

Mais l'occasion s'y prêtant, le cardinal Satolli écrit une lettre
dans laquelle il dit (lue les idées des Américanistes sont une
peste. Aussitôt, crac! La lanterne, fidèle servante de ses maîtres,
niontre le même cardinal, sans prestige, tombé en disgrâce, con-
vaineu d'avoir trompé le Pape, condamné à rester simple cardi-
nal toute sa vie. .

Telles sont les phases par lesquelles les Américanistes, pour
les besoins de leur cause, font passer le cardinal Satolli.

Ostracisme des catholiques

Le " Moniteur acadien " se plaint que les catholiques de l'île
,du Prince-Edouard soient ostracisés. Ainsi, dit-il, quatre catho-
liques : un sénateur, un juge de comtés, le surintendant du che-
min de fer, et l'inspecteur des pêcheries ont été remplacés
par des protestants.

Qependant il y a presque autant de catholiques que de protes-
tants dans l'île du Prince-Edouard.
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Nécrologie ecclésiastique du dioôèsë de Qu6bèc épôtir 18982~

M. F. Olîva, né 'à St-Thum&s le 4 juillet 1828,' ordonné le Il
'mnai 1851, décédé à St-François, comté d. Montmnagny, le 4
janvier 1898.

M. L. 0. Moisan, né à N.-D. de Québec le 14 juin 1854, ordon-
#né le 28 octobre 1879, décédé à Ste-Philoinène, le 18 mars 1898.

S. E. le Cardinal Taschereau, né à Sainte-Marie <le la Beauce,
le 17 février 1820 ; ordonné le 17 septembre 1842, décédé à l'Ar--
,clievéché de Québec,le 12 avril 1898.

M. P. V. Legraré, né à St-Rochi de Québec, le 3 août 1836, or-
donné le 22 février 1863, décédé à St-Jean Chrysostôrne, le 22
juillet 1898.

M. I. Rousseau, né à St-fleiri, le -28 janvier 1831, ordonné
le 20 septembre 1856, décédé à St-Thloinas, le 9 décembre 1898.

La question scolaire.

On ose dire publiquement et écrire, de temps en temps, qu'elle
.,st réglée. Tout» ce que l'on peut affirmer, sans mentir, (;est que
le règlement de cette question a fait un pas de puce depuis
1896. Preuve: la déclaration suivante dlu Manitoba : La vérité
-est celle-ei: la question scolain'e n'est pas réglée.

"Légalement, nous n'avons recouvré aucun des privilèges qu,,e
-nous avions avant 1890.

"Par tolérance du gouvernemient local ou de ses officiers,
l'applicatiou de la loi de 1890 est moins draconienne qu'elle ne
l'était il y a q1uelques mois. Mais mêéme sous ce régime de bon
plaisir, instable et sans garantie, nous ne jouissons qu'imparfai-'
tement, ct partiellement des privilègres que nous reconnaît la
*eonstitution.

"«La loi de 1890, amendée dans le sens du famieux règlement
<le 1896, erèglemnent reconnu défectueux et insuffisant -de-

meure toujours la loi scolaire de la province.

Une décision de la-Sacrée Pénitençerie.,

Une décision de la. Sainte' Péniteùcelié de Rom e daed

:)1 mai 1898, -déclare -que « les Îchétéuii aès bie«ns descon-
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nautés religieuses., i is à l'encan par le se pour refus de. ppyer
la taxe d'abonnement, encourent l'excommunication simple-
réservée au Pape.

Progrès du. ritualisme

Le Siqnal, journal français protestant,.déplore les progrès dm
ritualisme et publie des ehiffres qui ont leur intérêt.

Pour apprécier l'importance de ces chiffres, il est bon de savoir-
que l'Eglise anglicane compte 14,000 ' églises, temples ou cha-
pelles.

"En 1882, 9 églises seulement brûlaient de l'encens; aujour-
d'hui, 381 en brûlent.

" En 1882, 123 églises seulement céléb raient l'Eucharistie tous-
les jours; aujourd'hui 613 la célèbrent.

"En 1882, 336 églises seulement revêtaient leurs pasteurs de-
vêtements dits eucharistiques, aujourd'hui 2,026 leur donnent
ce costume.

"'En 1882, aucune église ne mettait de l'eau dans le vin de-
la Sainte-Cène; aujourd'hui 4030 églises ont adopté cette cou-
tume catholique.

"En 1882, il y avait 5&1 églises qui allumaient des. cierges.
sur l'autel, et aujourd'hui il y en a 4,334.

"En 1882. il y avait déjà 1662 églises dont les pasteurs, en
officiant, regardaient l'Orient; aujourd'hui il y en a 7,044. Or,
regarder l'Orient c'es, se poser en prêtre,. en prêtre qui sert
d'intermédiaire entre le peuple et Dieu, en prêtre catholique..

" Bref, et d'une façon ou d'une autre,. il y avait en 1882,.
2,581 églises catholico-ritualistes.; aujourd'hui il y en a 8,183..

"8,183 sur 14,000. Plus de la. moitié.
"Il est vrai que ces églises ne reconnaissent pas encore le.

Pape. Mais cette dernière différence entre le ritualisme et le
catholicisme est-elle autre chose qu'une simple inconséquence ?
L'Evêque de Londres a autorisé, il n'y a pas longtemps, le
Manuel de la Confrérie d Saint.Screment, où il est ques--
tion de la messe, de la transsubstantiation, de l'adoration.
du Saint-Sacrement. L'archevêque de Cantorbéry signe ses.
lettres: "Jour de l'Annonciation de la Très Sainte Mère de,
Dieu, toujours Vierge. " Les prières pour les morts sont usitées.
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~td4~ ~railil es"ptiteês 4etdès évêques anglicans se se

~î~~t'fot dnnri secrèteIient,. une bndcinôtôiû.
* -e ëô»a1conut, que le 'mouvement, si iien iie l'a-r^te

porabien r amener avant peu I' ioflicièlle'dans le giron
,ý1 cithohicismde.*- Dieu le veuille!1

-L:1Ë. P. S&ýh& . r6fesseur' de th.4dloà,iÎ îiioral' àù'col-

* I~e W Wo'toc, sit, dëcé.f&à iii fid de6vôe'mbrè à il'âgè'dé
f60 a?s ."N4 à" Rt )àet6, en. Tiie,> if~ r&uîdaîf iiux Etats-Unis,

Ls retë-trl's iùs, et Pa<ssait TôuPn de's mèlleurs
lXhéoiôgieUÈ de ce, pays. .

*Divergences entre 1'Eglisegrecque.et 'Eglise catholique

*Sixcième, septième et huitièmne, di'eg e su éa emes
4tprès la mort, et les indulgences.

Sur tous ces points, les divergences proviennent de malen-
~tendus, parce que l'Eglise grecque confond les vérités définies
-de lit religion catholique avec les opinions théologiques.

Ainsi, un catholique est tenu de croire au pur(gatoire, mais
il est seulement obligé d'amettre qu'il existe pour 'certaines

.âmes, au sortir de cette vie, un état intermédiaire entre le
bonheur des saints et le malheur des damnés. Oçn peut bien
donner à cet, état intermédiaire le nomi que l'on voudra, mais il
serait difficile d'en trouver un mieux approprié que celui de
purgatoire.

D'ailleurs, pourquoi l'Egtlise grecque prie-t-elle pour les âmes
-qui ne sont ni parmi tes élus ni parmi les damnés, si elle n'ad-
met pas le purgatoire, ou cet état intermédiaire? Elle prétend
aussi que les âmes lu purgatoire ne sont pas tourmentées par
je feu.

Que le feu du purgatoire soit réel, c'est une opinion fort véné-
rable, mais enfin, ce n'est pas un dogme de foi. Par conséquent.
-au fon d cette divergence importe peu. (a .suivre)

Les Eudistes à Caraquet

Les RR. PP. Etidigtes, nous l'avons déJý, annoncé,- ont
obtenu la permission de fonder un collège dans le dliocèse de
,Chathami.
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L'endroit choisi e-st la paroisse-de Caraquet, Baie,dies Chaleurs,
e ,tl'édifice destin&* ~ être le berèeaài de cette miaison d'éducaýOi
a été donné, par kc curé de la paroisse, M.'l'abbè Allard, dont le
rêve se t 'ou ve enfin réa iié

On dit que'la reMýéf dosýâ 0Qawses aura, lieu a«prés Noël. Lee-
,Acadiéns, 'ui a'avàieW "ýa îxin ei4 1»lège, il y a trente ans.
environ, en onit rn%-tënan« &Vii :un dans la Nouvelle-Ecosse-,
àla Baiýe Sté. Marié, et deuK Jans le No'uveau-Èranswick.

Celui deO la Baie Ste-Marie a déjà fourni deuk'prêâtres acs-
diens au diocèse d'Halifax, les deux premiers qui aient ét&
ordonnés dans ce diocèse. Cinq autreï sont actuellement au>
grand Séminaire d'Halifax,-se préparant aussi à la prêtrise.

.Dieu' bénit- ce peuple -martyr, qui s'est touýjours3 distingué-
-par sa foi et s fidélité aqx pratiques de sa religion.

Il y a 'une quarantaine d'aunées, une goëéette, montée par
des Acadiens s'était échouée, z;en pleine nuit, à~ Sb-Laurent, île-
d'Orléans, sur la pointe à Cinq-Mars. Le lendemain, qui était
un dimanche, les habitants de la paroisse, aussitôt les officee
terminés, allèrent en foule faire visite aux naufragés, et s'a-
percevant que la goëlette était chargée d'huîtres, ils deman-
dèrent à en acheter. Tout- en leur permettant d'en mangé r, o
refusa d'en vendre parce que c'était un dimanche.
* Comme la plus haute marée de la saison devait avoir lieu le
soir môme, et que la goëletté était expos3ée à une perte presque
certaine, si elle n'avait pis la chance de flotter, les paroissiens
offrirent -au capitaine de la débarrasser d'une partie de sa car-;.
gaison.' Celui-ci refusa net pour la imême raison. Si elle ne
part pas seule, répondit-il, elle hi vernera ici. Il n'eut pas lieu de
regmre ttr son refus, car la g&éëlette put reprendre le large sur la
fin de la marée.

Los Acadiens auraient plus raison que les Canadiens de
vanter leur esprit de foi.

Le Protectorat de la France

Ce protectorat, dont on parle beaucoup actuellement, est un
droit de protection officielle que 'la France exerce sur les mis-
sions cathioliqueés, c'est-à-dire sur les établissements fondés en
TPurquie par des religieux latins, venu.s de toutes les parties de

.e94



la catholicit0, etvivanit dan~ 'A rpr - ttOr ai MVè la qualité
d'étrangers, et non, die s.ele du 'svlt'i.

ce p-roteetoiat Yrenùonte* à ChÈarfeniaee& et à0 OapitÏlatione
A part ce. protectorat proprement dit, la ?ac*,eceun

droit de patronae nops offciel, Mais officieux pin lesgroPPe!ý
de eatholique? ihdigénes orientaux, difféminéS dIa1 les E4aýt8
du Sultan, pat exemple,. lè.3 À maens eatholiqot, lès M.aro-
uitm& xiRiu, et..

La Bible. et leg Pt3oteatantg

lie Globe a publié, il y a quelques 8elmi!es,l.te iompte-rendin
d'une lecture' donnée sur la Bible par un M. Pi'ovost «Welcb, -de'
Trinity University. Il ajoutait qae la salle était comble. Malgré
cela, persorine ne W'est aperçu que le lecteur a fait des asser-
tions inexactes et absurdes plus de la moitié du tenmps.

Beaucoup de protestants feraient m'ieux de ne pas se vanter
d'étudier la Bible.

- Les moeurs d'Ontario

A la suite d'un procès criminel qui vient de se terinfer à
Napanee, Ontario, le juge qui avait présidé le tribunal a failli
être écharpé par une populace en fureur. De plus> le vicaire
général Farrell, assigné comme témoin dans le même procès, a été
de la part de plusieursQ journaux l'objet d'insinuations tout-à-fait,
malicieuses.

Vraiment, -les Iroquois des cinq cantons n'étaient pas plus
sauvages.

La suppression des anarchistes

Le gouvernement italien a invité les autres puissances à une
conférence internationale.

Cette conférence a eu lien en novembre. Son but est la sup-
pression des anarAilistes.

Les anarchistes! On sait ce qu'il faut en penser. Mais, pour
parler franchement, ils ne sont pas pires que le gouvernement
qui a lancé les' in-vitations en cette circonstance.
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eque tous ces gouvernements, sauf qiue1ouoè]unid itlleVafiie
faire triompher sur le clwdstianîstne, dans la vit intellectuelle,
tmorale, scett ,.tie tpoli9tïii:e.

On récolte ce que l'on sème. Par conséquent, tous les pays
4 laisU. -en la- graine q.ui ,prodù.it les anacits con-

i-tinuer.W leoirpoussqer en- era6nd uïonbre, inalgrê toutesiles

* op d'ol 3ur le iionde catholique

-La cession de Cubit et de Porto-Rico aux Etats-Unis a eu pour
%yésultait, le faire passer ces anciennes colonies espagnoles sous
la juridiction imnmédiate de la. Propagande. Un bref pontifical
vient de- posier la base du *nouveau régime, et Mgr Chapelle,
archevôqùýe dé la Nýouvelle-Orléans, a été nommé délégué aposto-
lique et chiargé dle la mission, difficile de mettre le nouveau régi-
Me en opéi:ation.

Congrès maçonnique

La franc-maaçonnerie italienne vient de tenir ses grandes
assises à, Turin, sous la présidence de M. Nathanti, son grrand-
maître. Cinq cents maçons y assistaient, représentant 3000
Logres, et le3 Convent, inauguré le 20 septembre, a duré six jours.

Voici la liste des matières qui ont occupé le Convent:
Délibération sur le désarmement; sur la simplification des

rouages administratifs; sur la hiérarchie ecclésiastique dont
elle demnandle la réduction; sur le crédit agricole; sur la parti-
cipation, des femmes à la m.aç,'mnerie; sur l'éducation morale et
physique de la jeunesse italienne; sur les eorporations reli-

;.gieuses et oeuvre.; pies; sur l'arbitragte. international.
e.omme les catholiques veulent faire à la fin de ce siècle un



gzand hotitniige'de foi ot.(Iatiour iN 4.iae,%dmf
-teur, le Convent a décidé de
grande $1, s rnblée maçoibi-qne à Roirte'.poùr fêtrýr :les coh&pxêtes
-civiles et .politiques, aecorniplie; .pAr :lta inaç-)nn"ýrie. Alhmsi.4

XIX.sièle.Elle *aýuitd éruià,uf vote e~faveur- dýëIanx1~~

. néflid>è pas la.-o1itiqtie.'

-Janvier. - Décès de M. «Oiva, curé 'de St-F'ançois, M9oitwagny
,et de-.;Sirois, curéde St-Alphonse, Chicoutimi. - Proiýog tion
-du Parlement de Qucèbec..- M Jetté succède à M.. Chapleau
conmme lieutenant-grouverneur -le la Province de Quàb.eè. - In-
cendie de l'église, chapelle et pres;bytère de St-Jean-Bap)tiste de
Montréal. - Promulgation de l'Encyclique «'Affari vos" sur la
Question des écoles de Manitoba. - Fondation du Journal «'La
Défense " et de la revue "«Le Mouvement catholique. "-Déeès

du citoyen Blanchet, muni des sacrements del'Eglise. -Forma-
tion du pont de glace, de Montréal à l'île Madame, en bas de Qué-
bec. Incendie d'une partie du Séminaire de Sherbrooke.-Décès
,de M. Aubry, ancien curé de St -Jeaxi-d'Iberville, et de il. Prince,
curé de St-MaLurice. - U. Préfontaine élu maire de Montréal.

Février.-Ouvertuirc d& la troisième session du huitième Par-
lement fédéral. - Décès de M. Lafrancee curé de Matane. -

'Tempête du 20 au 24. Pendant deux jours la circulation des
train,; dle chemins de fer est complètement interrompue. - Dé-
-cès (le Mgrr Cleary, archevêque de Kingston. - Déraillement d'un
convoi dlu Grand-Ti'onc, kt trois milles d-ý Sher'brooke. - Incendie
de l'église de &t-Calixte, Somerset.

Mýars. - Etections géné'Irales dans Ontarto. Le parti libéral
reste vainqueur seulement par une inajorité de cinq à- six voix.
- Vote du chemin de fer du Yukoni aux Communes, par 139
voix de majorité. -Mort de AI. Dupent, député de Bagot aux
Coi-imunes du Canada, blessé mortellement lors du déraillement
d'un train, près de Sh.erbrooke. - Incendie de l'église de St-
Valentin, diocèse de Montréal, et du presbytère dé Drummond-
ville. - Mise en opération du Drummand-Intercolonial. - In-

-cendie du couvent de &t-Maurice. - M. Parent élu maire de

Ài-~l~1~Zt 'sE
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Québec pour là troisième fois. - Bill du chemin' de fer du
Yukon rejeté piar le Sënat.

' Avrl. - Mort du Cardinal Taschereau, archevêque de
Québec.-Incendie de l'église Syabeeý, de Rimnouski.

liai.- -- Mort de Dalton , McCarthy, député &uix Communes
d'Ottawa et grand mangeur de Canadiens et de cathâqeà -

Incendie de la. itétairie St-Joseph, près de S&-Hyacinthe. Pinr-
8ieun' pertes de vie. - Désapprobation de l'attitude de la
Ye'rite de Québec, par l'Archevêque de Québec.

Juin. - Bénédiction et ouverture solennelle de la nouvelle
église des Soeurs Franciscaines pour l'Adoration du Très Saint-
Sacrement. - Le Sénat refuse de ratitxer le don de 800,000 pias-
tres que le gouvernement d'Ottawa 'voulait faire è. celui de
Manitoba, - Prorogation du Parlement d'Ottawa, après -une
session de plus de quatre mois. - Décès d2 Sir J.-A. Chapleau,
ex-lieutenant-gouverneur de la province de Québec.

Juillet. - Mort de S. G. Mgr Laflèche, évêque des Trois-
Rivières. - Mort subite de l'abbé V. Legaré, curé dle St-Jean.
Ch1rysostô1me.

Août. - Mort subite de Mgr Walsh, archevêque de Toronto.
-Incendie d'une douzaine de maisons à Roberval, Lac St-Jean.
- Conférence internationale ouverte à Québi-c. - Le vicaire
général du diocèse de Kingston, M. l'abbé Gauthier, nlommlé
archevêqjue en remplacement de Mgrr Cleary, et sacré le 18
octobre.

Septembre. - Incendie de Victoria, Colombie Anglaise. -

L'exposition de Québec. - Incendie du collège commercial desq
Maristes à St-Romuald. - Dévoilement de la statue érigée au
fondateur de Québec. - Résuarrection du journal LaL Minerve.
Plébiscite du 29 septembre donne une majorité de 12,000 envi-
ron en fa-% eur de la Prohibition.

Octobre. - Incendie de l'église de St-Etienne des Grès; dio-
cèse des Trois-Rivières. - Bénédiction de h.1 pierre angulaire
du collège des Maristes de St-Romuald.

Novembre. - Départ de lord Aberdeen, et arrivée de lord
Minto, le nouveau gouverneur du Canada. - CÜngrès agrricole
tenu à Montréal.

Décembre. - Inauguration de la navigation d'hiver entre
l'Angleterre et la province de Québec.
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Sen.:d'une Iuncription

Lesî fêtes. qui ýviennent, pen~dant l'Octave deg »p'rts, de eéunir
à Cluny des foules considérables, ont rappele l'attention siur. ce
vers fameux iincrit au-dessus du portail de NotrerDame de
Cluny:

Surn quocl eram; ??e erarn quod smm; nwr£. dimo'--
.utrumnque;

Il s'aplique à la sainté Vierge; quelle en est la significatiop e-
Sum, quoci eram ;
Je suis ce que j'étais: - vierge.
Nec erarn quod mvrn;-
Et je n'étais pas ce que je sulis: -mèrL>.

Nunc dicor utrum que;
Maintenan.t j'.a F'un et l'autreý titre: - vierge. et mère.

Bibliographie

*VIENT DE PARAITRE, ALMANACH.IDES CERCLES
AGRICOLES de la Province de Québec pour 1899 (6ème année),
PUBLIÉ PAR J.-B. ROLLAND & FILS, MONTRÉAL.
En vente partout au prix dle cinq cents.

Calendrier

1 DIM. b 0ICONOX~O, Kyr. 2 ci It 1 i. néin. du suiv.
2 Lundi r Octave de S. Eticune.
3 Mardi b O'-tave die S. Jean.
4 Mercr r Octave (les S&. Innocents
5 Jeudi b 1 ViL le de IlEpipli., 8eetid- pr-.vUIg.
6 IVend. b d'oblig. Ktr. royal, Il Vêp. de la f ête.
7 1Saxnd. 1 b De l'octave prvlgé,semid.

Profession religieuse

Le 20 décemibre, à l'église du Bon-Pasteur de Québec, a eu lieu.
la profession religieuse des Soeurs Marie de Saint-Mathieu (M..
Emmna Larochelle) de St-Roch de Québec; Marie de Saint-Paul,
(Pasilda Busque) de St-George, comté de Beauce; Marie -de
Saint-Maurice, M. (Alvina Bourbeau) de &t-Augustin, comté de
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Purtneuf, reiiu-ehou- ,*Miiiie <leSaint-Gilles, (M.
Eliza Ratté> de St-Françoi.s, comité de Beauce; Marie de Sainte-

ý4qeôette --(M Itëgïna' Dion) 'de Qïb~,xUius~nfes~
'Sa Grâfùdeur f4onsdigneur l'Ari'V-êfu ae Qùébec àt présidé

-ýêettei cérémoônie, ast.istê de Messieurs -les aýbbés A. 1 auýVeau,
-curé (le St-Roeh de Québec, et J.-IT. Brunet, vicaire de hii ýnm

Monsieur le curé de $tReia don»ré le sermon de. c4ir';'ds-
-tance.

Petite histoire de 1'Eglse

483-492. Saint FélixIII11 condamne Acace et les Iégats du
Saint-Siègle, qui trompés ou intimidés9 par cet imposteur, avaient
*eoniimuniqué avec lui. Il s'opposa vigoureusement aux machi-
nations de l'empereur Zénon contre la vraie foi, sans s'oCcuper
,du respect dû à la maj1esté royale.

*492-496. Saint. Gélase ler, dans sa lettre fameuse à l'empe-
reur Ar:.ostitse, pour la défense du concile de Chialcédoine, éta-
blit, avec une précision remarquable, 1h distinction des deux
pouvoirs. Pontife célèbre par son zèle pour la pureté et l'inté-
.grité de la foi, pour le niaintien de la discipline cléricale et
pour la pacification des Eglises, d'Orient, et par sa science
que nous riévèlent soit SrauniL'et le décrût qu'il fit sur
les liVre- -authientiques.

4965-4.98. Saint AaseIl se cons-ola, de ses efforts inutiles
-pour finir le schisme dl'Acace et, retirer (le lhéré-sie l'empereur
Inastase, par la Joie que lui causa le baptêmne de Clovis et la

ton"ersion des Franc,. -lu commnencemient de l"an 497, Anas-
.tase écrivit à Clovis pour le féliciter.

498-514. Saint Symmnaque eut d'abord ù, conibattrp l'antipape
Laurent, puis à se justiii'er en plein concile d'un crime odieux
dont les wsciatiques l'accusaient, et à faire son apologie con-
tre un libelle que l'empereur Ania-sbise avait publié.

APOSTOLAT ET SAINTETÉ

L'Aos!Pdest représenté au 5e siècle par.ait f'l.s
-chez les Perses; salitla4e en Ecosse vers 430, et par sant

-Pa'ri'e, dont le souvenir est tujours vivant dans l'Irlande,
qu'il évangrélisa pendant 40 années4, de 440 à 480.
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]Yil1ustres matrones, dirigées par saint. éôeiusren
l'Egl,,ise à cette époque par leurs h4roïqiies vertus, ew. uàême
temps que leurs immenses aum~ àes venaient en aide à l'indi-
gence du pauvre, Citons seulement les noms de saijnte MaiCeU6,
de tillustre M4ék&rdc, de .,minte Paule et de ses filles Pauin, et
EU.stocLie.

Nombre de saints évêques en Orient et en Occident firent au.
5e siècle la gloire et la consolation de rl'Elise. Sans parler de-
ceux qui furent en même temps de célèbres écrivains, nous cite-
rons pour l'Oriet:

,Saint Porphyre de Gaza, nm. 420.
Saint P-roclws de Constantinople, auquel succéda en 447 8aintf

Fk'avien, victime de la fureur Eutychienne.
Saint Genr&ruue, également patriarche de Constaptinople,>

célèbre par son zèle pour la pureté de la foi et de la discipline. Il
mourut en 471.

Saint Etiennr' d'Antioche, martyrisé par les Entychiens en
479.

En Italie, toute une pléiade de saints évêques secondèrent le
zèle de saint Léon le Grand: saint Ett-gèbe de Milan, saint
Maximc Ide Turin, xaiw Albo~iizu (le Côme, sajint Crépi. de~
Pavie, etc.

En France, surtout, on compte presque au tant de saints que
d'évêques au 5e siècle. Sttint Hio)orut et saint Hilaïre d'Arles;
saint Nie(i.9;e de Reims; saint Didier de Langres; saint Vwctr&-
ce de Rouen; saintd Exvupýre de Toulcouse -Saint Deipiin de Bor-
deaux ; saint jrttde Vienne; ýrz.iit À dn't de Rodez, sain f
if'zrcel de Paris; siiiit.f AgnaiL d'Orléans; sc<,d aerllU
d'Auxerre, et x'aia.t Loupl de Troyes, célèbres tous les deux par
leur mission dans la Gratnde-Bretagrne, où leurs prédications et
leurs miracles convertirent les Pélagiens les plus obstinés.

lia vierge de Nanterre, qaiii.Ge14 è x' patronne de PariN.
qu'elle sauva par ses prières des fureurs d'Attila, embauma le
.5a siècle presque entier, de 420 à .500, du parfum de ses vertus.

sainte oeoti!de, par ses vertus, ses priètres, ses douces exhorta-
tions, contribua puissamment à la conversion de Clovis son
époux.

PERSÉCUTIONS

isdegerde Hl, roi des Perseq, vers 420, ranima dans se, etate
la persécution contre les chrétiens, mais les principaux peré-.

'Mý ". -
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'cuteura-de l'église au 5e siècle: furent les rois V cZcla&e8: Ge'n-
,q6rie, llineric et Thra.samond.

Le- premier de ces prine3s ne cessa durant son long règne de
429 à 477, de faire souff'rir aux chrétiens, au clergé surtout, lef;
maux les plus cruels. Il incendiait les églises et les monastères,
«et pendant qu'il livrait à la mort le-s catholiques, il cherchait à
%établir dans ses Etats l'Arianisme par le fer et le feu.

Son fils Huiz4rie fut encore plus cruel. On dit qu'il fit mourir
plus de 40,000 fidèles, au milieu de tourmnents inouïs. C'est pen-
-ilant la persécution d'Runérie qu'arriva, en 48-4, à Typage, en
*Mauritanie, un éclatant miracle. Plusieturs confesseurs de la foi
ayant eu la langue coupée jusqu'à la racine, continuèrent de par-
1er durant le reste dle leur vie. Ce miracle est attesté par six au-
teurs contemporains, et l'empereur Justinien, dans une consti-
tution insérée au Code. déclaire qu'il avait vu lui-même plusieurs
,le ces bienheureux cunfesseurs qui racontaient le-s tourments
<jnon leur avait fait souaffrir.

Hunérie mourut eil 485.
f1)Itfld0l'l, son seetrfit c 1se ;i prst'eution, (lue le

frère de Condamiond, qlhx.ù<,d ui lui suceéda 496, fit
recoininencer avec violence.

L'Eglise Romaine e.t celle de:, Gaules eurent aussi beaucoup à
M.euffrir de., invasi-ions barbares, si nmblreuises- ài cette triste
(.poque.

<Vne<d, roi des Bourguignons, f ut le persécuteur des
princes et princesses catholiques de sit famille, 494.

HiÉÉSIE,, Fr SCHISMEs
Le érésýies9 du .e5ie sont dirigées contre les mystères de

f Incarnation, de la Rédemption et de la Grâee.
1'he'od<»'), d£ os~ ' 3.50-428. dont les écrits sont inf ectés

'erreurs, petit être considéré, au moins par les funestes tendan-
ces de s2s doctrines, comme le père de toutes ces hérésies.

Pèlagee. véritable serpent britannique, soutint par mille sub-
t'erfuges ý et mille subtilités soni hérésie, qui consistait à nier le
nk.hé originel ou la corr uption humaine trausmise par Adam à
as.L postérité. 'Il niait la nécessité et la grptuité de la~ grâce.

Avec Pélage, cette hérésie eut pour principaux chefs: Udle8-
-lus, compatriote de Pelage, qui rivalisait de talent, de verve et

tl'hab'ilété avec lui, et Julien., évéque-d'Eiane, d'un esprit pzné-
itrant et -exttmordinairement subtil.



Vers l'an 420, Pélage condamné dans -plusieur8-eoncîles, alla.
'ceacher sa honte et sa mort dans quelque solitude.

On ignore également quels furent le temps, le'lieu et le genre
ýde mort de Céleistius, et l'on croit que Julien, déposé de l'épis-
ýcopat, mourut en Sicile exerçant la profession de maître d'école,
La secte, frappée dans 23 conciles particuliers, tomba bientôt
~privée de ses chief:; et reçut le dernier coup au concile général
-en 4.31.

Péleige avait iattaj--ué dire-temcnt la. gr'ce qui découle dlu
mnystère. de l'Incarnation et dle la Ré1demnptionu. etoi t
.Eu-t!l7hè.r, s'efforcèrent de renverser ces mystères, partant cha-
-cun d'une extrémité opposée pour arriver à la négation de la
personnalité du Chirist: le lei-, par la division de sa personne,
-et le second par la confusion de sa double nature, et nous mon-
trent ainsi .Jésus-Clirist cruicifié entre deux larrong.

NeMiusd'abord moine, puis patriarche de Constantinople
en 428, rejeta l'union hypostatique. Le VTerbe, d'après lui, s'é-
tait uni d'une manière morale au fils de Xl arl dont il niait par
conséquent la maternité divine. Nestorius, condanén à Ephèse,
mourut inisérablemnent: sa langue blasphématrice de la Mère
de Dieu, fut rongée de vers. ilitme avant qu'il expiràt, en 439.

Ety1è''archimandrite d'un monastère, près C'onstiantinopl e,
vieillard ignorant, mais rusé et entêté, à l'encontre de Nestorius
qui admettait 2 perionnes en Jéïusq-Christ, soutint qu'il n'y
avait en lui qu'une seule nature. Condamnné par un concile de
Constantinople, il trouva dans l'eunuque Chrysp plie, et Dioýcore
d'Alex., deux puissants protecteurs dont lez, intrigues, appuyées
des violences de Barsunias, changèrent en brigandùge le concile.
d'Ephès9e, 4419. Euftychès et ses pa.rtisans furent solennellement
condamnés au concile de Chialcédoine.

Les semi-pélagiens, ainsi appelés parce qu'i1s essayèrent de
tenir le milieu entre la doctrine orthodoxe et l'hérésie de Pélage,
admettaient avec les catholiques le péché originel et la nécessité
A'une grâce intérieure pour le salut, mais ils enseigrnaient, que
Je commencement de la foi devaiit être uniquement attribué au
fibre arbitre et aux forces naturelles. Erreur capitale qui les fit
-tomber dans plusieurs autres. Cette hérésRie,, dont le centre était
À Marseille, fut principalement soutenu par Fcnivste, évêque de
Riez, qui mourut vers 490; et Gemnaudc, prêtre de Marseille.
Dans la 12e de ses conf4renc-es spirituelle8, Caspip)i émit. mais
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de bonne foi, plusieurs propositions qui contiennent. le semi-
pélagianismne.

L'Orient eut à déplorer plusieurs intrusions sur ses prin.cipaux
sièges: celle de Timothée Elurc sur le siège d'Alexandrie, de
Pierre le Foidon sur celui d'Antioche, de Pierre Monge sur
celui d'Alexandrie.

Acace, patriarche de Constantinople, commença un schisme en
484 en se révoltant contre le pape et mourut imnpénitent en 489.

CONCILES

411. Célèbre conférence à Ua.rtlLqe.des évêques d'Afrique
avec les Donatistes, oâ les évêq1 ues catholiques, à la persuasion
de saint Augustin, s'engagèrent généreuseinent à céder au besoin
leurs zies aux évê.jues; Danatistes, pour faciliter le retour de
ceux-ci à l'unité.

415. De Jé'usaleut et deu.pls contre le. Pélagianmisme.
Dans le 1er, Pélage est renvoyé aux évêques latins pour être
jugé par eux; dans le 2--, P4Iagerr évite la condanation par sa
di8siýuulation et se-- memsouges.

416. De (athi etle Milèi'e, où sont anathémnatisées les
erreurs de Pélage et de Cëlestius.

Plusieurs autrcs conciles furent succussivcinent tenus en
Ailfrique sur le Pélagianismec ou la discipline.

429. Des G<~koù l'ou choisit sainît Germuain d'Auxerre et
saint Loup de Troyes pour aller emi Angleterre combattre les
Pélagiens.

4:31. D'Eihèzïe, file oecuiéni.îue, pré:idé d'ab)ord par saint
Cyrille d'Ales., puis par les légats du pape saint Célestin. Con-
damnation de ýNestorjus et solennelle proclaumation de la Mater-
nité divine (le la Très Sainte Vierg(,e.

Memento hebdomadaire

QU U E4-. - Les Quarante- Heures auront lieu à l'église dii
Saint Sacrement, le 1er jailvier;- à St-Joseph. de Lévi%, le S
au. Bon Patsteur, le .5; au couvent de St-Romuald, le 7.

Directeur: X. l'abbi D. GOSSELU, CapSint.&. ?=rneuf
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